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Q. : Comment doit‐on interpréter la demande des hommes aux montagnes de « tomber sur eux » 
dans Ap. 6.16 ? 
 
R. : Cette demande exprime un souhait de « mourir ». Les hommes souhaiteront mourir sur le coup, 
écrasés par les montagnes qui tremblent, plutôt que de devoir faire face à la colère de Dieu et de 
l’Agneau. 
 
Q. : La lune tout entière qui devient comme du sang (Ap. 6.12) ne pourrait‐il pas être le résultat 
d’une éclipse ? 
 
R. : Dans ce verset, il apparaît clairement que ce phénomène est lié de très près à un « grand 
tremblement de terre », de même qu’à la pluie de météores (étoiles) au verset suivant. Le contexte 
semble donc indiquer que les phénomènes en lien avec le soleil et la lune sont décrits dans une 
perspective humaine, c’est‐à‐dire suivant la manière dont les choses apparaîtront aux yeux des 
hommes. 
 
Q. : Peut‐on penser que ce sont les deux témoins d’Ap. 11 qui conduiront les gens au Seigneur ? 
 
R. : Sans aucun doute. Cependant, leur ministère s’exercera pendant 1260 jours (Ap 11.3) et cette 
période semble correspondre à la seconde moitié de la 70e semaine de Daniel. Pendant la première 
moitié, ce sera particulièrement le rôle des 144 000 Juifs scellés par Dieu. 
 
Q. : Comment comprendre l’identité des 144 000 Juifs à la lumière de la déclaration de Paul quand 
il dit que « tout Israël sera sauvé » (Ro. 11.26) ? 
 
R. : Le groupe des 144 000 Juifs représente des instruments choisis par le Seigneur pour rendre 
témoignage durant la 70e semaine de Daniel. Ils conduiront au Seigneur des gens de « toutes les 
nations », incluant d’autres Juifs. L’expression « tout Israël sera sauvé » se réfère à tous les Juifs qui 
croiront durant cette période, et ils seront certainement très nombreux. 
 
Q. : Les martyrs au ciel voient‐ils ce qui se passe sur la terre ? 
 
R. : La Bible ne répond pas à cette question. Cependant, la prière des martyrs pour la vengeance de 
Dieu s’appuie sur ce qu’ils ont vécu sur la terre (Ap. 6.9,10).  
 


